
 

1 
 

 
        

              

      

 

 

 

 

 
 
 
 
 

 
 
 
 

 
 
  BULLETIN TRIMESTRIEL n°96 

Octobre-novembre-décembre 2024 
 

HEURE DE PRESENCE AU CŒUR DE JESUS 

GARDE D’HONNEUR DU SACRE-CŒUR DE JESUS 



 

2 
 

 
Notre boussole, c’est la prière ! L’étoile, c’est Marie ! 

 

 
 

Lorsque notre frêle barque est battue par la tempête,  
lorsque l’orage des passions gronde en notre cœur, 

quand la nuit se fait sur notre âme,  
saisissons notre boussole,  

dirigeons notre prière fervente vers l’étoile,  
vers Marie, notre Mère ! 

 
Elle nous a été donnée au pied de la croix, 

elle nous a enfantés dans la douleur, 
nous lui avons coûté tout le sang de son Jésus 

et toutes les larmes de son Cœur maternel,  
nous pouvons tout attendre de sa tendresse ! 

 
Ô Mère céleste, première Protectrice de la Garde d’honneur,  

modèle parfait des Consolateurs du Cœur blessé de Jésus,  
apprenez-nous à remplir dignement  

notre office de garde d’honneur ! 
 

(Sœur Marie du Sacré Cœur Bernaud) 
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EDITO  
 
Bien chers amis, 

Le monde a-t-il perdu son cœur ? 

A l’occasion du jubilé du 350e anniversaire des grandes manifestations du Sacré-
Cœur de Jésus à sainte Marguerite-Marie Alacoque, le 5 juin dernier, le Pape 
François annonçait : « Je suis heureux de préparer un document qui rassemble 
les précieuses réflexions des précédents textes magistériels et une longue 
histoire qui remonte aux Saintes Écritures, pour reproposer aujourd'hui, à toute 
l'Église, ce culte chargé de beauté spirituelle. »  

Le pape expliquait à des pèlerins que ce nouveau document sur le culte du 
Sacré-Cœur de Jésus, permettra de méditer sur les différents aspects de l'amour 
du Seigneur qui peuvent illuminer le chemin du renouveau ecclésial et aussi dire 
quelque chose de significatif à un monde qui semble sans cœur. 

Dans nos prochains bulletins nous vous partagerons des extraits de ce précieux 
document, afin de les goûter et de partager autour de nous la « beauté 
spirituelle » de ce culte, pour entraîner le monde à se laisser transplanter le Cœur 
de Jésus, et ainsi vivre de sa vie nouvelle.  

Que le zèle avec lequel la fondatrice de notre Association a répandu ce message, 
nous encourage à faire de même. 

Bonne lecture ! 

Sr Célina, vsm 
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 Vie de Sœur Marie du Sacré Cœur Bernaud (suite) 

L’an prochain, du 24 au 27 avril, nous 
organisons une rencontre internationale des 
Gardes d’honneur à Bourg-en-Bresse, 
berceau de l’œuvre. Pour nous préparer à ce 
grand évènement, qui s’inscrit également 
dans le Jubilé du 350ème anniversaire des 
Apparitions de Jésus à Sainte Marguerite-
Marie, nous vous proposons de découvrir, la 
vie de notre fondatrice : Sœur Marie du 
Sacré Cœur Bernaud, figure discrète qui a 
vécu à l’ombre de son œuvre et qui, 
pourtant, en a été la cheville ouvrière 
infatigable durant toute sa vie.  

Admission au monastère  

Après un long discernement, Mère Marie Aimée Morel et Mgr Devie, évêque de Bourg, 
admettent Constance au monastère comme postulante. Elle ne se leurre pas, elle sait 
intimement que si le Seigneur l’a appelée à la Visitation, c’est qu’Il la veut toute à Lui : 
« là rien d’humain, rien pour l’extérieur, c’est la mort la plus absolue à toute recherche 
d’amour-propre, tu vivras toute cachée, toute petite, toute oubliée, mais je me 
communiquerai mieux à ton âme et tu parviendras à une plus grande sainteté. » 

Luttant contre sa nature spontanée, elle fait d’immenses efforts pour s’habituer aux 
exigences de la vie religieuse. Même si elle est sûre de sa vocation, son âme alterne 
entre désolation et consolation. Heureusement, les exercices au Sacré Cœur qu’elle n’a 
cessé de pratiquer depuis le pensionnat l’aide à se donner entièrement dans sa nouvelle 
voie. 

Le 25 novembre 1849, Constance prend l’habit et choisit le nom de « sœur Marie du 
Sacré Cœur ». Durant tout son noviciat, elle est appréciée pour son caractère enjoué et 
son dynamisme. Cependant, une ombre surgit : après un essai infructueux en cuisine, 
elle est prise d’un violent crachement de sang. Elle souffre d’une maladie de poitrine qui 
ne la quittera plus.  
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On la soustrait alors aux tâches ménagères pour lui confier le pensionnat de jeunes filles 
internes au monastère. Pour cela, elle doit passer l’examen d’enseignants auquel elle 
se prépare assidument. Quand elle se présente aux épreuves publiques, il y a salle 
comble. En plus du jury, beaucoup de personnes sont venues pour écouter sa voix 
exceptionnelle qui fait sa renommée dans tout Bourg-en-Bresse. C’est presque avec 
répugnance qu’elle se prête à la demande du public et du jury. Tout son être ne 
demande qu’à demeurer caché. Elle réussit néanmoins son examen brillamment et 
devient officiellement enseignante. 

Au pensionnat  

Devenue maitresse, tout en étant crainte et respectée, Sr Marie du Sacré Cœur est très 
aimée par toutes ses élèves. Elle sait les motiver et les encourager. Elle leur compose 
de jolies poésies qu’elles apprécient d’apprendre pour lui faire plaisir. Joviale et 
rigoureuse à la fois, elle leur enseigne aussi le goût de la persévérance, de l’effort et de 
la prière. Les jeunes sont  très marquées par l’état parfois surnaturel de leur maitresse 
qui semble plongée toute entière en Dieu. Certaines, en parlant d’elle, diront même à 
leurs parents « qu’elle ne vit plus sur la terre. »  

Hélas, la maladie lui laisse bien peu de répit. Elle est contrainte de ne conserver qu’une 
division des plus jeunes et de diminuer considérablement ses prestations. La croix ne la 
quitte pas beaucoup. Aux douleurs physiques, aux crachats de sang, s’ajoutent les 
angoisses spirituelles dissimulées derrière un visage toujours radieux. Face à cela, sa 
seule réponse est un fiat généreux à la Volonté de Dieu. Ce sera désormais le combat 
de sa vie. Des années plus tard, en septembre 1860, ayant acquis la certitude que c’était 
ainsi que le Seigneur la voulait, elle s’offrira en victime au Divin Cœur de Jésus. Elle 
réitérera cet Acte d’Offrande le 24 juin 1870, signé de son sang. (Voir prière page 29) 

Profession religieuse  

Pour l’heure, elle est en pleine préparation de sa profession. Mgr Devie a programmé la 
célébration le 5 avril 1851. Ce jour attendu avec tant de joie, Constance passe d’une 
joie profonde à une désolation totale. Son cœur est comme transpercé. Alors que son 
âme est à l’agonie, elle sourit à tous ceux qui lui témoignent leur affection. Elle sentait 
très nettement dans son être que le Seigneur voulait qu’elle ne soit qu’une victime 
d’amour pour dédommager son divin Cœur sans cesse offensé. 
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Dès son noviciat, elle avait compris que le rempart contre elle-même et les pièges de 
l’ennemi étaient l’humilité. Elle appliquera cette règle toute sa vie, restant soumise aux 
jugements des autres. Elle avait fait sienne cette maxime du Père Surin (Jésuite) : 
« Dieu se glorifie au ciel en couronnant ses élus, et sur la terre par leurs 
anéantissements. » En juillet 1852, Sr Marie du Sacré Cœur est affectée par le décès 
de Mgr Devie qui a été pour elle un bon père spirituel. Il est remplacé par Mgr Chalandon.  

Nouvelle étape 

Au monastère, son coup de plume sûr et sa facilité à écrire ayant été remarqués, elle 
est employée comme secrétaire pour assurer en grande partie la correspondance de 
tout le monastère. Sa santé ne lui permettant pas de faire davantage, cela complète 
largement son temps écourté auprès des pensionnaires. Elle conservera cette fonction 
plusieurs années durant. 

Alors qu’elle n’a que 35 ans, sa santé se dégrade considérablement,  à tel point que 
toute la communauté pense que sa mort est toute proche. Mgr Langalerie, nouvel 
évêque en visite au monastère, l’ayant connue avant sa Profession, s’étonne en passant 
à l’infirmerie : « Quoi, c’est vous Sœur Marie du Sacré Cœur qui êtes-là ? Mais il ne 
s’agit pas de mourir ! Nous allons faire une neuvaine au Sacré-Cœur ainsi qu’à la 
Vénérable Marguerite-Marie pour vous ! » Il la bénit, et, le jour-même, à la stupéfaction 
générale, une amélioration s’opère et dès les semaines suivantes sa guérison semble 
complète. 

Les années s’écoulent ainsi. 
Sa vie spirituelle évolue. 
Jésus la récompense de sa 
persévérance en la gratifiant 
d’une oraison sans paroles : 
sans faire un seul acte de 
méditation, elle rejoint le 
Christ. Ses compagnes la 
surnomment « la sœur du 
pur amour. » 

(Le monastère de la Visitation de Bourg en Bresse, il n’existe plus aujourd’hui) 

(Suite au prochain numéro) 



 

7 
 

L’indulgence plénière 

Son origine 

L’indulgence trouve son origine dans les pratiques de pénitence qui caractérisaient les 
premières communautés chrétiennes. Avant que les Sacrements ne soient structurés 
comme nous les connaissons aujourd’hui, le fidèle devait effacer la peine causée par 
son péché avec des actions et des procédés précis, parfois publics, pour les péchés les 
plus graves tels que l’apostasie. Au cours des siècles, en particulier autour du 1000-
1100 apr. J.-C., s’est répandue la coutume selon laquelle la peine à laquelle le fidèle 
était soumise pouvait être allégée ou annulée par l’intervention de l’Église. Avec 
certaines œuvres, prières, pèlerinages, le fidèle repenti obtenait donc une indulgence. 
Les années de Jubilés, comme le 350ème anniversaire des apparitions à Ste Marguerite-
Marie, offrent aux fidèles de passage à Paray le Monial, la possibilité de bénéficier de 
ces indulgences ou d’en faire bénéficier les défunts. 

Définir l’indulgence 

Depuis 1983, le Code de droit canonique (can. 992) et le Catéchisme de l'Église 
catholique (n. 1471) définissent l'indulgence de cette manière : 
"L'indulgence est la rémission devant Dieu de la peine temporelle des péchés, déjà 
pardonnés, en ce qui concerne la culpabilité, qu'un fidèle qui le veut et remplit certaines 
conditions obtient par la médiation de l'Église, qui, en tant qu'administratrice de la 
rédemption, distribue et applique avec autorité le trésor des satisfactions du Christ et 
des saints". 
 
Pour mieux comprendre, il faut tenir compte de deux aspects du péché : la faute et la 
peine. La faute est pardonnée avec la confession ; la peine est l’effet du péché qui reste 
même après le pardon. Dans la confession, Dieu pardonne les péchés du pénitent. 
Malgré cela, il lui reste une responsabilité : les conséquences que le péché a eues pour 
lui-même ou pour les autres, voire pour la société en général. Cette conséquence est 
appelée peine temporelle et constitue une dette qui reste à payer, soit dans cette vie, 
soit au purgatoire. Grâce à la médiation de l’Église et à certaines pratiques pieuses que 
les fidèles sont appelés à accomplir, l’indulgence enlève également la peine 
temporelle. Elle est appelée indulgence plénière parce qu'elle supprime totalement 
cette peine temporelle pour les péchés commis et confessés jusqu'au moment de la 
démarche.  
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Obtenir l’indulgence 
 
Conditions pour obtenir l’indulgence plénière : avoir le sincère désir de ne pas vivre dans 
l’attachement volontaire à un péché même véniel, se confesser dans un délai rapide (7 
jours avant ou après la date de la démarche jubilaire), prier aux intentions du Pape, 
réciter le Credo, un Notre Père, un Je vous salue Marie, Gloire au Père et au Fils et au 
St Esprit…. et communier à Jésus Eucharistie ce jour-là. 

 

 

 

 

 

 

 

 

Il est à rappeler ici qu’en dehors des années jubilaires décrétées par la Pénitencerie de 
Rome, et celle du Jubilé du 350ème anniversaire des apparitions de Jésus à Ste 
Marguerite-Marie (qui s’achève en juin 2025 à Paray le Monial),   les Gardes d’honneur 
peuvent bénéficier de ces mêmes indulgences plénières, dans les mêmes conditions 
demandées, où qu’ils soient, à des fêtes propres à l’Association. Les prochaines pour 
ce trimestre sont : 

- Le 16 octobre pour la fête de Sainte Marguerite-Marie 
- Le 24 novembre pour la fête du Christ Roi de l’Univers 
- Le 27 décembre pour la fête de St Jean l’évangéliste 

  



 

9 
 

La dévotion aux Anges 

La classification des anges selon St-Thomas d'Aquin (appelé Docteur angélique) est 
reconnue par le Magistère de l'Eglise Catholique Romaine. Elle est enseignée dans les 
principales universités catholiques pontificales. Elle se compose ainsi : 
 
1ère hiérarchie : Elle représente Dieu dans ses perfections intimes : ardent amour, vive 
lumière, inaltérable sainteté. Ce sont les êtres les plus puissants. 
*Les Séraphins :  leur nom signifie chaleur et lumière ou « brûlants ». Ils sont 
enflammés de l'amour de Dieu au plus haut degré. Leur but premier est la purification et 
la dissipation des ténèbres et des doutes. Leur qualité principale est l'amour et la charité. 
(à noter : St-Thomas d'Aquin place l'Archange St-Michel ici, en tant que prince des 
armées célestes. Cette tradition est reprise par le Magistère de l'Eglise Catholique 
Romaine.) 
*Les Chérubins :  leur nom signifie sagesse et science ou « forts ». Ils sont capables 
de montrer Dieu à ceux qui doutent. Leur vertu est la science de Dieu. Ils doivent leurs 
forces surnaturelles à cette Science. 
*Les Trônes : leur nom signifie « paix ». Ils sont les porteurs de la justice divine et 
complètement sourds à toute tentation humaine. Ils sont la voix de Dieu auprès des 
hommes. Leur fermeté dans la foi naît de leur union parfaite avec Dieu.  Leur vertu est 
l'humilité. 
 
2ème hiérarchie : Elle représente Dieu dans sa souveraineté sur les créatures : pouvoir 
sans limites, force irrésistible, justice immuable. 
* Les Dominations :  représentent « le souverain domaine du Créateur, ils transmettent 
aux entités inférieures les commandements de Dieu en discernant et distribuant les 
choses à faire, réaliser ou créer. Elles instruisent quand le doute et le découragement 
s’installent. Elles sont libérées des passions, des dépravations et des tentations.  
* Les Vertus :   « qui a la force de Dieu », elles symbolisent la force et la vigueur durant 
un projet entrepris. Elles récompensent le chercheur en phase avec ses objectifs et qui 
ira au bout de sa démarche. On les invoque pour se redonner force et courage car elles 
exercent leur empire presqu’absolu sur les démons. 
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*Les Puissances : « la justice divine » elles travaillent essentiellement au 
rapprochement de l’influence divine et du genre humain. Elles montrent aux gens de 
l'Église le chemin de leur foi et les préservent du doute. 

3ème hiérarchie : Elle représente Dieu dans son action au-dehors : sage gouvernement, 
sublimes révélations, constants témoignages de bonté. 
Les Principautés, dirigent et éclairent les anges et archanges. Leur mission consiste à 
faire régner un certain ordre sur la Terre par leur intervention céleste. Elles sont 
gardiennes du secret divin et veillent à son bon emploi. 
Les Archanges sont les messagers extraordinaires de Dieu auprès des hommes. (à 
noter : Saint Thomas d'Aquin place deux anges ici : saint Raphaël et saint Gabriel. Cette 
tradition est reprise par le Magistère de l'Église Catholique Romaine. 
Les Anges prient pour nous ; ils offrent à Dieu nos bonnes actions ; ils nous défendent 
contre les démons, et ils nous protègent contre les dangers. 
 

Citations dans la bible 
Les chérubins, cités 86 fois dans l’Ancien Testament, une seule fois dans le Nouveau, 
sont armés de glaive de feu. Ils gardent l’accès à l’Arbre de Vie planté dans l’Eden 
désormais interdit et fermé (Genèse 3, 24) 
Les Séraphins, nommés deux fois, se tiennent au-dessus du trône de Yahvé (Isaïe 6,2).  
D’autres esprits célestes sont cités dans la Bible. Ainsi St Paul évoque cinq ordres 
angéliques : 
 Les Trônes, les Dominations, les Puissances (Colossiens. 1,16), les Vertus (Ephésiens 1,21) 

et les Archanges (1 Thessaloniciens. 4,16). La 1ère épître de St Pierre évoque de son côté  les 
Anges, Dominations, et Puissances (1 Pierre 3,22). 
 
Nous connaissons 3 archanges nommés explicitement dans la Bible : Gabriel  (Daniel 8, 

1-26 et 9, 21-27, Jérémie 25,12 et 29,10 et dans le Nouv. Testament Luc 1,11-38) qui est le Messager de 
Dieu ; Raphaël (livre de Tobie) qui apporte l’aide de Dieu aux hommes et enfin Michel 
(Daniel 10,13 et 12, 1-3, dans le Nouv. Testament : Jude 9 et Apocalypse 12, 7-9) qui maintient Satan vaincu 
en enfer. 
Si l’Eglise retient seulement ces trois archanges, il semblerait que sept Archanges en 
tout se tiennent devant le trône de Dieu comme le souligne Raphaël : « Je suis Raphaël, 
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l’un des sept Anges qui se tiennent toujours prêts à pénétrer auprès de la Gloire du 
Seigneur. » (Tobie 12, 15) 
 
N’hésitons pas à demander à ces protecteurs zélés de partager et d’offrir avec nous 
notre heure de garde !  
Pour rappel, chacune est placée « sous haute protection céleste » !  
De 12 à 13 h  (ou de minuit à 01 h du matin)  - Avec la Sainte Vierge  
De 13 à 14 h  (ou de 01 à 02 h) – Avec St Joseph et les Saints  
De 14 à 15 h   (ou de 02 à 03h) - Avec les Justes de la Terre  
De 15 à 16 h   (ou de 03 à 04h) – Avec les Séraphins  
De 16 à 17 h   (ou de 04 à 05h) – Avec les Chérubins  
De 17 à 18 h   (ou de 05 à 06h) – Avec les Trônes  
De 18 à 19 h   (ou de 06 à 07h ) -  Avec les Dominations  
De 19 à 20 h   (ou de 07 à 08) h  - Avec les Vertus  
De 20 à 21 h   (ou de 08 à 09 h)  - Avec les Puissances  
De 21 à 22 h   (ou de 09 à 10 h)  - Avec les Principautés  
De 22  à 23 h   (ou de 10 à 11 h) – Avec les Archanges  
De 23 à minuit   (ou de 11 à midi) – Avec les Anges  
 

Saints Anges et Archanges de Dieu, priez pour nous ! 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
(Fête des Archanges Michel, Raphaël, Gabriel le 29 septembre et des Anges le 2 octobre) 
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La vie dans nos centres 

Avec l’approbation de Mgr Yves le Saux, évêque du lieu et ancien Recteur du 
Sanctuaire de Paray le Monial, le monastère de la Visitation d’Annecy devient 
Centre national de la Garde d’honneur. En lien avec le Siège international de 
Paray, les sœurs prendront en charge la gestion des centres particuliers 
esséminés dans plusieurs diocèses et paroisses de France. Contrairement à 
d’autres pays, nous n’avions plus de représentation nationale  depuis quelques 
décennies, voilà qui a été remédié. 

Annecy est considérée comme la capitale de la dévotion à saint François de 
Sales et à sainte Jeanne de Chantal. C’est là qu’ils ont vécu et fondé l’Ordre de 
la Visitation le 6 juin 1610 et le premier monastère de leur communauté. Leurs 
reliques y sont honorées depuis près quatre siècles par des pèlerins du monde 
entier. 

Autre nouvelle, le Père Olivier Barnay, notre directeur national depuis un an, a 
été  reconduit dans sa fonction pour les trois années à venir avec l’accord de 
Mgr Rolland, évêque de Belley-Ars, et le Siège de Paray. 

D’ailleurs, le Père Barnay rempli de son zèle habituel, a fait une promotion de la 
Garde d’honneur  au cours d’ une neuvaine préparatoire à la Solennité du Sacré 
Cœur de Jésus  sur le site Hozana, bien connu et suivi par de nombreux 
catholiques. Résultat, le siège a dû faire face à une avalanche d’inscriptions par 
mails ! Plus de 450 mails renseignés et quelques 250 inscriptions enregistrées 
en 15 jours, et autant de courriers envoyés  : un record… après celui du 27 juin 
2012 où 133 personnes s’étaient engagées… en 2 heures !  Le Seigneur ratisse 
large !!!  

Merci aux bénévoles venus généreusement donner un coup de main pour faire 
face à ce surcroît de travail :  Jean-Claude, Michel, Thomas et Nadine ! 
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Comme annoncé 
dans le numéro 
précédent, un 
nouveau centre a vu 
le jour dans le Morbihan. Le père Le Roch a intronisé le cadran dans l’église de 
St Gurval de la paroisse de Guer. Les nouveaux inscrits ont fait leur démarche 
d’engagement accompagnés de la zélatrice Christine Dapsence.  

 
Au Bénin, les inscriptions continuent d’affluer. La Responsable Josephine 

Hédible, infatigable 
apôtre zélée du 
Cœur de Jésus ne 
cesse de sillonner 
les différentes 
paroisses de son 
diocèse pour créer 
des centres et 
susciter des 
engagements ! 
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A Paray, pour la première fois 
depuis sans doute bien des 
décennies, une bannière de la 
Garde d’honneur avait été 
confectionnée pour être portée 
pendant la procession du Saint 
Sacrement durant les fêtes du 
Sacré Cœur de Jésus. Nos amis, 
zélateurs au sanctuaire de Notre 
Dame du Chêne dans la Sarthe, 
venus pour l’occasion, étaient très 
fiers de prendre la pause ! De 
nombreux membres n'ont pas 
hésité à porter le foulard décoré par 
le cadran pour signifier leur 
appartenance à notre grande famille 
d’engagés. Cette visibilité a suscité 
quelques intérêts puisque 45 personnes se sont inscrites durant les fêtes ! 
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Par ailleurs, en raison du 
Jubilé, l’effervescence 
continue au Siège. De 
nombreux groupes ou 
paroisses venus de Paris, 
du Beaujolais, de Tours, 
de Bordeaux, de Notre 
Dame de Clarté ou encore 
de Notre Dame du Mont 
Carmel ont sollicité des 
présentations de  

la Garde d’honneur et du 
message du Sacré Cœur 
de Jésus. A l’issue de ces 
rencontres, beaucoup  de 
personnes décident de 
s’engager.   Elles reçoivent 
collectivement leur 
médaille et carte  
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Tandis que d’autres venus des quatre coins du monde, préfèrent l’intimité du 
bureau ou de la chapelle pour faire leur démarche.  

Une jeune femme a même fait l’aller-retour Mexique-France avec pour unique 
objectif : s’inscrire exclusivement au Siège ! Une garde d’honneur s’est trouvée 
là  pour la « parrainer » et surtout pour être l’interprète providentielle qui a permis 
de traduire mot à mot la prière d’engagement ! Un grand moment d’émotion 
partagé ! 

 

 

 

 

  

 

Que la terre toute entière chante la Garde d’honneur ! 
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Paroles d’engagés 

Philippe : Je tiens à vous remercier pour votre envoi de documents que je viens 
de recevoir et qui m'ont réellement fait plaisir. Grâce à cela, je me sens 
personnellement "considéré" comme membre à part entière de cette Garde 
d'Honneur dont je fais maintenant partie. Je ne réalise pas encore tout à fait 
l'impact de mon engagement, mais je constate déjà une ouverture quant à la 
modification de certains comportements personnels inadaptés au  regard de 
l'engagement de chrétien que j'estime être. Je constate que tout était jusque-là 
bien insuffisant.  Un merci particulier pour la petite phrase de de Sr Marie du 
Sacré Coeur Bernaud qui a été tirée à mon intention "personnelle", cela m'a 
touché également. Les trois dernières phrases sont un appel puissant à la 
confiance à avoir dans le Christ malgré nos pauvretés humaines. Je vais 
chercher à être digne de cet engagement. 

Eliane : Je voudrais partager ma joie d’être membre de la Garde d’honneur. Mon 
mari et moi, nous nous sommes engagés le 12 avril 2015 à Notre Dame de 
Marienthal en Alsace. Mon mari souffrait déjà de la maladie d’Alzheimer et ne 
comprenait pas tout à fait mais il était persuadé que cela lui ferait du bien. A partir 
de là, je lui ai toujours rappelé notre heure choisie  pendant laquelle nous faisions 
de belles promenades en forêt en méditant le chapelet. Malheureusement, la 
maladie s’est aggravée et c’est devenu de plus en plus difficile pour lui mais aussi 
pour moi et toute ma famille. Plusieurs fois par jour, je pensais à mon 
engagement et j’offrais l’heure qui me venait à l’esprit. Le Seigneur est venu 
chercher mon mari le jour même de la fête du Sacré Cœur, ce 7 juin, alors même 
que je récitais la prière d’offrande de l’heure auprès de lui. Quelle grâce et quelle 
consolation pour moi et ma famille, nous y avons vu une grande délicatesse de 
la part de notre Seigneur. Quelle force j’ai puisée dans mon engagement et la 
prière d’offrande ! Je ne peux qu’encourager ceux qui hésitent encore à 
s’inscrire ! 
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Pour les plus jeunes  
(et surtout pour  les parents et grands-parents) 

 
Si nous pouvons nous interroger sur la motivation 
et sur la constance des jeunes qui s’engagent, très 
souvent ce sont eux qui nous donnent quelques 
leçons de persévérance et de fidélité. Des années 
plus tard, certains en témoignent et ce, malgré 
l’évolution de leur vie, les carrières entamées ou 
mêmes les drames vécus. La persévérance 
console aussi le Cœur de Jésus ! 
Une fois n’est pas coutume, la parole est donnée 
ici aux enfants. Peut-être que les parents ou 
grands-parents qui liront ces témoignages pourront 
les partager et susciter quelques ‘’vocations’’ de 

futurs gardes d’honneur auprès des jeunes de leur famille !  
 

Grég : Dans mon collège, quand on nous a parlé de la « Garde d’honneur, je me suis 
dit : « je veux aimer Jésus en m’appliquant dans tout ce que  je dois faire, même si cela 
me coûte des efforts  ». Aujourd’hui, je suis préparateur en pharmacie, quand j’oublie 
mon heure, je la rattrape toujours, car pour moi, un engagement vis-à-vis de Jésus, c’est 
du sérieux. Cette fidélité m’apporte aussi une profonde joie, celle du devoir bien 
accompli. 
 
Inès : Je suis heureuse d'être Garde d'honneur. J’aime ce moment d’intimité avec le 
Cœur de Jésus. Cela m’apaise et  m'aide dans mes relations avec mes proches. D’une 
nature vive, cela m’a permis de canaliser mon énergie et d’être plus posée. 
 
Annabelle : J’ai choisi 20 h quand je remonte dans ma chambre pour préparer mes 
affaires pour le lendemain et relire mes cours. J’aime bien penser à Jésus à ce moment-
là, c’est ma manière à moi de lui confier mon frère, mes parents, mes amis et tout ce qui 
m’attend le lendemain…! 
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Jean : A l’occasion de ma profession de foi, ma mamie m’avait donné un livret qui 
expliquait comment bien aimer Jésus tous les jours. Même si j’avais peur d’oublier, je 
me suis quand même engagé. Au début, c’était un peu difficile d’y penser, puis petit à 
petit, avec le soutien de ma grand-mère, c’est devenu une habitude. Aujourd’hui, je 
prépare ma confirmation et je suis toujours fidèle. 
Chloé : Je suis en 3ème au collège et mes amies ne croient pas particulièrement en Jésus 
et ne vont pas à la messe, aussi je reste discrète sur ma foi. Ce qui me plait justement 
avec mon heure de Présence (à 17 heures, quand je prends le bus) c’est que personne 
ne sait ce qui se passe à ce moment-là dans mon cœur pour Jésus, c’est perso, discret, 
et mes amies ne se doutent de rien !  
 
Eléonore : Je me suis inscrite avec toute ma famille en 2013. A l’époque, j’avais 14 ans, 
j’étais l’aînée. Mes 3 frères et sœurs se sont engagés aussi, même le petit dernier de 4 
ans. Nous avons tous choisi la même heure pour nous stimuler les uns les autres. 
Aujourd’hui, on est quasiment tous adultes et nous sommes toujours fidèles à notre 
engagement. Quand nous nous retrouvons pour les vacances ou les fêtes de famille, 
nous sommes heureux de la vivre tous ensemble : Jésus premier servi et honoré ! 
 
Lucille : J’avais 10 ans quand je me suis engagée au sein de mon école privée…. J’ai 
24 ans aujourd’hui et je prépare une licence de droit, en vue de devenir juge. Je n’ai 
jamais oublié mon engagement. Si j’ai parfois oublié mon heure, j’y suis toujours revenue 
le plus fidèlement possible. Prise par mes études, c’est une respiration dans ma journée 
et un recentrage sur l’essentiel, cela rythme ma vie de foi et d’étudiante. 
 
 
 
 
 
Josefina et sa petite-fille Eléonore-Valentina, 9 
ans,  qui se sont engagées cet été. 
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Sœur Marie du Sacré-Cœur Bernaud 

Notre fondatrice a promis qu’elle prierait « pour 
qu’aucun garde d’honneur ne soit perdu pour le 
Ciel ». Pour se faire, elle a rédigé de nombreux 
conseils spirituels que nous vous transmettons 
chaque mois. Beaucoup de gardes d’honneur dans le 
monde souhaiteraient voir notre fondatrice élevée sur 
les autels comme bienheureuse ou sainte ! Pour cela 
nous avons besoin de vos témoignages ! Nous 
vous invitons à l’invoquer et nous témoigner les grâces 
obtenues par son intercession. Il est en effet 
impossible que notre Seigneur demeure insensible 
aux sollicitations de celle qui l’a si généreusement et 
si fidèlement servi tout au long de sa vie !  
 
 
 

  
 

Prière pour la béatification de Sœur Marie du Sacré Cœur Bernaud 
 

Cœur de Jésus, Source de vie et de sainteté, 
obtiens à ton Eglise, la grâce de la béatification  

de ta servante et apôtre, Sœur Marie du Sacré-Cœur,  
fondatrice de la Garde d’Honneur. 

Par son intercession, je te prie pour …….. 
Cœur de Jésus, riche en miséricorde, 

fais que l’exemple de la vie de Sœur Marie du Sacré-Cœur 
m’aide à discerner et à accomplir ta sainte volonté. 

Je désire, en esprit et en réparation pour les péchés du monde,  
louer ta miséricorde et ton inconcevable amour. Amen. 

Cœur Sacré de Jésus, que ton règne vienne ! 
 

 
(Pour commander l’image de Sœur Marie du Sacré Cœur et cette prière, voir p.25) 
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Octobre 2024 
La consolation 

Dès que nous souffrons, notre 
premier mouvement est de 
chercher quelqu’un qui ait pitié de 
nous et qui puisse nous 
réconforter. Seuls, nous ne 
savons ni porter le poids de nos 
douleurs ni même goûter 
personnellement nos joies. 
Naturellement, nous souhaitons 
partager nos sentiments à nos 
proches ou à une âme généreuse qui saura nous comprendre. Si nous trouvons la 
sympathie et la compassion recherchées, il nous semble que notre fardeau est plus 
léger, or il n’en est rien.  

S’il est normal de chercher du réconfort quand nous sommes confrontés aux épreuves, 
c’est pourtant Jésus seul qui comprendra le mieux notre souffrance, c’est Lui qui la 
consolera le plus efficacement, et c’est encore Lui qui la fécondera le plus largement. 

Jésus connait notre cœur comme un ouvrier connait son œuvre. Il sait de quoi nous 
sommes constitués, Il sonde mieux que nous nos fragilités, nos forces, rien n’échappe 
à son regard. Il appelle toutes les douleurs par leur nom, et Lui seul est capable de 
mesurer l’intensité avec laquelle, en passant sur notre pauvre cœur, elles en font vibrer 
toutes les fibres. 

En outre, Il a expérimenté toutes les douleurs physiques et morales. Quelles que soient 
les épreuves qui brisent notre corps ou notre âme, Il les connait pour les avoir endurées. 
Même si c’est difficile à admettre, nos épreuves sont peut-être le moyen que Dieu a 
choisi pour tarir les sources de nos péchés, purifier nos intentions, et nous détacher des 
préoccupations trop humaines. Sa miséricorde passe mystérieusement par là aussi. 

Mettons notre confiance en Dieu seul, Il est le Seul et véritable consolateur. Une fois 
notre confiance donnée, abandonnons-nous à sa miséricorde !    (Commentaires des billets 
zélateurs de Sr Marie du Sacré Cœur Bernaud - chanoine J.Théloz 1908) 
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Novembre 2024 
Nos défunts 

 
 Le souvenir de nos défunts fait remonter en nous des émotions bien naturelles liées 
aux moments passés en leur compagnie. Mais si nous voulons être francs avec nous-
mêmes, notre chagrin s’affaiblit et décroît avec le temps. En dépit de notre peine et de 
notre amour le plus profond, nos prières pour eux se raréfient tout comme nos visites 
au cimetière. Pourtant rien ne nous assure que les âmes de nos défunts sont sauvées 
et jouissent de la félicité éternelle. 

Par ailleurs,  une peine 
émeut le Cœur de Jésus, 
car de Lui-même, Il ne peut 
libérer ces âmes du 
purgatoire. Il faut des cœurs 
charitables qui consentent à 
prier, à offrir des messes et 
des sacrifices pour elles. En 
effet, lorsque nous aurons 
nous-mêmes disparu, et 
nous ne savons quand, nous contenterons-nous de maigres témoignages de 
reconnaissance et d’affection de la part de nos survivants ? Or il nous sera donné dans 
la mesure parcimonieuse où nous aurons donné nous-mêmes aux autres.  

Pour nous exonérer de cette charge,  nous préférons nous persuader que nos chers 
défunts n’ont plus besoin de notre secours, qu’ils reposent désormais en paix car leur 
existence était louable et  leur dernier passage si édifiant. On leur trouve tant de qualités 
au moment de leurs funérailles !  Mais qui nous assure que ces âmes sont au ciel ? St 
Augustin et le St curé d’Ars firent mémoire de leur mère défunte toute leur vie même 
trente après le décès de celle-ci. 

Pour confirmer cela, l’Eglise a introduit les indulgences plénières, les messes que nous 
pouvons offrir pour le repos de leur âme, les prières spécifiques, la fête des morts et de 
la Toussaint… Pensons à nos défunts, prions pour eux, ils nous le rendront au moment 
venu. Le monde visible et invisible ne fait qu’un. (Commentaires des billets zélateurs de Sr Marie 
du Sacré Cœur Bernaud - chanoine J.Théloz 1908) 
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Décembre 2024 
Charité fraternelle 

Si les contacts étaient toujours faciles, les caractères parfaitement sympathiques, les 
rapports constamment aimables, on concevrait qu’aimer son prochain est chose douce 
et facile. Mais il en va tout autrement. On se heurte à des travers, à des exigences, à 
des injustices, et parfois à des malveillances ou à des attaques telles qu’il faut un grand 
courage chrétien pour pratiquer le précepte du Seigneur : « aimez-vous les uns les 
autres ». 

La charité fraternelle est synonyme 
de bienveillance, de bonté, de 
dévouement envers son prochain. 
Elle entretient l’union, la paix, la 
joie. Elle a des charmes qui 
attirent, qui touchent, des 
délicatesses qui séduisent. La 
charité est une fleur qui puise ses 
racines au plus intime du Cœur de 
Jésus !  

Mais si l’effort qu’elle demande est parfois bien pénible, le résultat obtenu est infiniment 
consolant. Souvent, en pensant à notre devenir éternel, nous nous sommes demandés 
si nous étions en état de grâces. Or Jésus nous a clairement dit que l’on reconnaitra que 
nous sommes vraiment ses disciples uniquement si nous nous aimons les uns les 
autres. Il va de soi qu’aimant nos frères, leur étant unis par les liens de charité fraternelle, 
notre Seigneur nous tiendra pour ses disciples. Par conséquent, possédant cette vie de 
grâce, nous pouvons espérer un jour la vie de gloire promise par Dieu.  

Cette précieuse assurance doit stimuler nos efforts pour pratiquer la charité fraternelle, 
susciter des démarches de réconciliation et pardonner à ceux qui nous ont blessés. Les 
préparations à la fête de la Nativité se prêtent merveilleusement bien à ce louable 
exercice. Ne nous en privons pas ! (Commentaires des billets zélateurs de Sr Marie du Sacré Cœur 
Bernaud - chanoine J.Théloz 1908)  
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Quelques fêtes principales du trimestre 

Octobre : 
1er :  Ste Thérèse de Lisieux 
2 :  Sts Anges Gardiens  
3 : Bs Columba Marmion (Garde d’honneur) 
4 : 1er vendredi dédié au Sacré Cœur de Jésus et S. François d’Assise 
5 : Ste Faustine 
7 : Notre Dame du Rosaire  
10 : S. Daniel Comboni (Garde d’honneur) 
11 : S. Jean XXIII 
12 : S. Carlo Acutis 
15 : Ste Thérèse d’Avila 
16 : Ste Marguerite-Marie Alacoque (Indulgence Plénière) 
18 : S. Luc  
22 : S. Jean Paul II 
28 : Ss Simon et Jude 

 (Anniversaire de naissance de notre fondatrice, sr Marie du SC Bernaud, née en 1825) 
29 :  Bx Don Rua (Garde d’honneur) 
 
Novembre 
1 : TOUSSAINT 
2 : Commémoration des Défunts 
3 : 1er vendredi du mois dédié au Sacré Cœur de Jésus 
9 : Dédicace de la Basilique du Latran 
18 : Dédicace des Basiliques S. Pierre et de S. Paul  
(Bienheureuses Mère Maria Gabriela et ses compagnes, visitandines martyres et Gardes d’honneur) 
21 : Présentation de la Vierge Marie au Temple 
24 : Christ Roi de l’Univers (Indulgence Plénière) 
27 : Notre Dame de la médaille miraculeuse 
28 : Ste Catherine Labouré 
30 : S. André, apôtre 
 
Décembre : 
1 :  St Charles de Foucauld 
6 1er vendredi du mois dédié au Sacré Cœur de Jésus 
8 : Solennité de l’Immaculée Conception 
12 :   Notre Dame de Guadalupe 
14 : S. Jean de la Croix 
25 : Nativité du Seigneur (S. Albert Chmielowski – garde d’honneur) 
26 : S.Etienne 
27 : S. Jean Apôtre (Indulgence plénière) 
28 : Ss Innocents 
29 :  Dimanche de la Sainte Famille 
 
(1-8-15-22 dimanches de l’Avent) 
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VOUS POUVEZ VOUS PROCURER AU SECRETARIAT 
 

Demeurez dans Son Amour (Auteur Geneviève Vignes)…………………………………………………  15,00 € 
[Conseils spirituels de la fondatrice regroupés en thèmes et extraits de sa vie-172 pages]  
 
Aimer ce Cœur Souffrant  (Auteur Geneviève Vignes) ……………………………………… 12,00 €  
[Comment aimer, consoler le Cœur de Jésus dans nos familles, la société, en Eglise  - 105 pages] 
 
Quand le Cœur de Dieu parle au cœur de l’Homme……………………………………. 18,00 € 
[Vie de Sœur Marie du Sacré Cœur Bernaud et spiritualité de la Garde d’Honneur  
(Co-auteurs : Père Bernard Peyrous et Geneviève Vignes) - 170 pages] 
 
Aux Sources de la joie avec St François de Sales ……………………………………. 15,00 € 
[Conseils spirituels – 285 pages] 
 
DVD « SITIO - J’ai soif »………………………………………………………………………………..  19,00 €  
[Le DVD présente le message du Sacré-Cœur de Jésus à Paray le Monial, les grandes apparitions à Ste 
Marguerite Marie, la Visitation,  la Garde d’honneur… etc.]  
                                                                        
Manuel de la Garde d’honneur (statuts et prières 100 pages)…………………………………….  3,00 € 
Petit Livret de Prières de Ste Marguerite Marie (60 pages)………………………………………. 4,00 € 
Billets (54 Cartes paroles de la Fondatrice et prières)   ……………………………………….. …  6,00 € 
Images du Sacré Cœur de Jésus avec prière d’offrande…………………………………………..  0,50 € 
Images de Sr Marie du Sacré Cœur Bernaud………………………………………………………  0,50 € 
Images plastifiées format carte bancaire prière d’offrande.  ……………………………………...  0,50 € 
Foulard triangulaire avec logo cadran………………………………………………………………              5,00 € 
Médailles métal vieilli (argenté, cuivré au choix) diamètre 18 mm………………………………. 2,00 € 
Médailles argentées laiton diamètre15 mm ……………………………………………………….. 5,00 € 
Nouvelles médailles argentées diamètre 20 mn………………………………………………              7,00 € 
Cadran format 15X21………………………………………………………………………………….  3,00 € 
Cadran format carte postale…………………………………………………………………………              1,00 € 
 

                                                     + Frais de Port   : 5 € 
  

                                      TOTAL : ……………………...€ 
Chèque à l’ordre de la Garde d’Honneur 

Commande à adresser avec votre règlement à  
GARDE D’HONNEUR – Monastère de la Visitation – 

13 rue de la Visitation 71600 PARAY LE MONIAL 
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La gratuité de l’inscription demeure la règle depuis le début de la Fondation. 
Pour faire face aux frais de fonctionnement de l’Association,  

VOTRE OFFRANDE SERA LA BIENVENUE 

BON DE GENEROSITE 

Nom…………………………………………..Prénom…………………………….. 
Adresse………………………………………………………………………………. 
Code Postal……………Ville……………………………..Pays…………………… 
Téléphone……………………….. E-mail………………………………………….. 

 Oui je souhaite participer au développement et fonctionnement de la Garde 
d’Honneur 
Je fais un don de : 20 €    30 €   50 €   100 € 
                                           
Autre montant :……………€ 
 
SANS reçu fiscal* : votre chèque est établi à l’ordre « LA GARDE D’HONNEUR » 

 Attention : il n’y a plus de remise fiscale * 
 

Ou par virement sur le compte CCP : 09 486 87 V 025  Dijon 
 

Attention nouveaux tarifs abonnement depuis le 1er janvier 2024 
 

Je m’abonne ou me réabonne à la revue (4nos) : France :17€  
       DOM-TOM, Europe, et reste du monde : 20 €  

 
Dans tous les cas, envoyez votre Bon de Générosité  
et/ou votre  (ré)abonnement  avec votre chèque à : 

 
Association Garde d’Honneur 

Monastère de la Visitation, 13 rue de la Visitation 
71600 PARAY LE MONIAL 
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Acte d’Offrande de Sœur Marie du Sacré Cœur  

 
« Mon Dieu, que ma destruction chante la plénitude de votre Être,  
mes humiliations, vos grandeurs,  mon anéantissement, votre Tout. 

Ô Dieu amour, mettez vous-même le feu à l’holocauste, 
que cette flamme sacrée me purifie de tout l’humain, 

me transforme, me divinise, me perde et m’absorbe en Vous. 
Ô Marie, Mère du Prêtre, Vierge sacerdotale et victime, 

daignez m’offrir vous-même à la suradorable Trinité, 
comme vous lui présentâtes au Temple votre unique et cher Fils Jésus. 

Elevez-moi pour le sacrifice, comme vous avez relevé et nourri  
pour l’immolation ce très doux Agneau de Dieu. 

Soutenez-moi de vos soins maternels dans ma carrière de victime, 
et de votre tendre compassion sur la voie et au sommet de mon calvaire. 

Enfin immolez-moi, vous-même, à la gloire de notre Dieu,  
comme vous avez immolé sur l’autel de la Croix, votre cher Isaac, 

le Fils de votre amour et de vos douleurs. 
Ô Mère, oui, soyez-moi, aujourd’hui et toujours, Prêtre et sacrificateur 

Obtenez que je sois hostie véritable,  
une hostie pure, sainte, agréable aux yeux de Dieu 

et miséricordieusement acceptée par Lui. 
Mon Dieu, je contemple dans une joie sereine  

les conséquences de mon sacrifice : 
une victime ne s’offre que pour être immolée. 

J’accepte donc et  je bénis d’avance toutes vos dispositions à mon égard. 
Je m’abandonne avec une filiale sécurité à votre paternelle Providence  
et je désavoue toutes les oppositions que ma nature pourrait apporter  

 à vos opérations crucifiantes en moi. » 
 
 

24 juin 1870 
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ADMINISTRATION 

Monastère de la Visitation 
Siège International et Secrétariat Général :  

Monastère de la Visitation Sainte-Marie 
13 rue de la Visitation 
71600 Paray le Monial 

Tél : 09 51 96 47 90 
Email : gdh.paray@free.fr 

Site : www.gardedhonneurdusacrecoeur.org 
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